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Sources : études publiées et méta-analyses, voir références en bas de page 
 
Gérer la charge cognitive 
Multimédia : utiliser des illustrations visuelles dans des fonctions de représentation, 
d’organisation ou d’interprétation (graphiques). 
 
Cohérence : éviter les informations sans lien avec le sujet ou juste décoratives qui peuvent 
distraire des éléments essentiels  
 
Signalement : a) signaler visuellement les idées principales en ou signaler visuellement les 
informations de différentes sources liées entre elles (ex textes et images). 
 
Redondance : éviter la redondance de présentation d’une information dans différentes 
modalités sensorielles (ex mot écrit plus prononcé) sauf si la terminologie est inconnue ou la 
langue peu familière. 
 
Modalité : si la visualisation est centrale pour la compréhension, la présenter plutôt avec un 
commentaire oral qu’écrit 
 
Contiguïté spatiale : présenter les mots (écrits) et les images correspondantes dans la même 
zone de la page 
 
Contiguïté temporelle : présenter les mots (à l’oral et à l’écrit) et les images correspondantes 
simultanément  
 
Segmentation : segmenter la vidéo en étapes bien distinctes et explicites plutôt qu’en une 
seule séquence 
 
Engager l’étudiant-e 
 
Personnalisation : le commentaire oral doit être donné dans un style conversationnel, 
adressé à l’audience, plutôt que formel et impersonnel 
 
Voix : utiliser une voix humaine, avec un débit enthousiaste et rapide, plutôt que générée 
par une machine 
 
Guidage social : fournir une image de la personne qui parle (même incrustée) si elle pointe 
avec le regard ou le geste vers les éléments d’information pertinent 
 
Design émotionnel : mettre en avant les éléments importants au moyen de graphismes 
attractifs (couleurs chaudes et saturées, détails, antropomorphisme). Attention ici à 
respecter le principe de cohérence ! 
 
 



 
Faciliter la construction active des connaissances 
 
Pré-apprentissage : s’assurer que les apprenant·e·s maîtrisent les concepts-clés ou le 
vocabulaire spécifique avant de voir la vidéo. 
 
Contextualisation : donner des exemples familiers ou des analogies qui permettent aux 
étudiant.es d’activer leurs connaissances préalables et de pouvoir transférer des notions 
abstraites à des contextes réels.  
 
Contrôle / interactivité : donner le contrôle sur le défilement de la vidéo mais de manière 
structurée (chapitrage, etc). Inciter à faire des pauses pour noter, ou insérer des questions 
prospective (que va-t-il se passer ?) ou rétrospective (qu’avez-vous compris ?) 
 
Ces principes ne sont pas absolus mais dépendent des caractéristiques des étudiant-es 
(niveau de connaissance, capacités, graphic literacy, engagement) et du contexte, 
notamment l’ensemble de la séquence d’enseignement. 
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